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(Incidences observées sur l'équlllbre naturel du mllleu et la productivité 
en salmonidés sauvages en présence des paramètres permanents de la 
transparence des eaux et de l'ensoleillement journalier) 
par R. FLECKINGER (*) 
RÉSUMÉ 
A partir d'observations sur le terrain, le caractère bénéfique de la régulation 
du débit pour l'équilibre naturel et la productivité d'un cours d'eau en salmo­
nidés sont précisés. A cette occasion on remarque l'insuffisance de la législation 
sur la pollution qui ne vise que les qualités intrinsèques des eaux et négliJe 
l'influence du débit sur les équilibres naturels. 
Cette communication a pour objet de donner connaissance d'ob­
servations portant sur un cours d'eau alpin. Ces observations démon­
trent que l'équilibre naturel de ce cours d'eau et, par voie de 
conséquence, son peuplement en salmonidés sauvages, sont très 
sensibles, tant dans le sens de l'amélioration que dans le sens d'une 
détérioration rapide équivalent à une pollution, aux modifications 
du débit restitué en aval de la retenue en présence de certains 
paramètres constants réalisés en l'occurence par l'ensoleillement 
journalier et la transparence des eaux. 
Pour la commodité de l'exposé, nous donnerons une description 
générale de la situation et des caractéristiques du cours d'eau 
concerné : 
1) En amont de la retenue, avant tout prélèvement. 
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avenue des Canadiens - 76300 Sotteville-lès-Rouen. 
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2) Au niveau de la retenue. 
3) En aval de la retenue, dans l'hypothèse : 
a) d'un débit suffisant, 
b) d'un débit insuffisant, les autres hypothèses n'ayant pas 
donné lieu à constatations, ne seront pas examinées. 
1. - SITUATION ET CARACTERISTIQUES GENERALES 
DU COURS D'EAU EN AMONT DE LA RETENUE 
Il s'agit d'un cours d'eau qui présente toutes les caractéristiques 
des torrents des hautes vallées alpines : eaux froides plus ou moins 
turbides, sauf en dehors de la période de fonte des neiges, débit 
important, régime torrentiel. Le fond vif, souvent perturbé et même 
bousculé, est constitué de pierres plus ou moins volumineuses, de 
galets, de graviers, de sable. Nonobstant la saturation de l'eau en 
oxygène dissous, la capacité biogénique du cours d'eau est faible du 
fait de l'absence de phytoplancton, de macrophytes et de la pauvreté 
de la faune benthique. Les conditions de la reproduction naturelle 
et la résilience sont variables et dépendent des pertubations inciden­
tes fréquentes (orages, fonte des neiges, etc.). 
Il. - SITUATION ET CARACTERISTIQUES GENERALES 
DU COURS D'EAU AU NIVEAU DE LA RETENUE 
La décantation du cours d'eau qui se produit au niveau de la 
retenue aboutit à l'envasement progressif des fonds et au tarisse­
ment à terme de la productivité. L'eau n'en conserve pas moins ses 
caractéristiques favorables à la vie des salmonidés sauvages et les 
améliore du fait de la réduction des matières en suspension et 
de la clarification consécutive. 
III. - SITUATION ET CARACTERISTIQUES GENERALES 
DU COURS D'EAU EN AVAL DE LA RETENUE 
Le cours d'eau comprend la fraction turbinée et restituée immé­
diatement en aval de la retenue, tandis qu'une autre fraction plus 
importante est prélevée pour être dérivée à des usages agricoles et 
pour être turbinée dans une autre usine. 
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Cela nous conduit à examiner la situation du cours d'eau restitué 
dans les deux hypothèses : 
a) d'un débit suffisant, 
b) d'un débit insuffisant. 
A) LE COURS D'EAU RESTITUé COMPORTE UN DéBIT RéGULIER SUFFISANT 
FAVORABLE A L1ÉQUILIBRE NATUREL DU MILIEU 
Dans cette hypothèse (observée par nous depuis un certain 
nombre d'années avant 1975), le cours d'eau s'écoule dans le creux 
du lit à fond vif de l'ancien torrent (pierres plus ou moins volumi­
neuses, galets, graviers, quelque sable dans les biefs). La vitesse du 
courant est suffisante pour permettre l'entraînement des vases et 
éviter la fixation de macrophytes envahissants. L'épaisseur d'eau est 
suffisante selon la pente et la vitesse du courant. Le cours d'eau 
présente une succession alternée, très favorable, de courants vifs 
peu profonds et de « pools » de profondeur moyenne, à vitesse de 
courant suffisante, mais plus modérée. 
- Le milieu s'est enrichi du fait de l'action de la photo-synthèse: 
en présence d'une eau devenue transparente, l'énergie lumineuse 
résultant de l'ensoleillement journalier est utilisée pour la photo­
synthèse, laquelle s'exerce cependant, sans excès, grâce à la vitesse du 
courant et à une suffisante épaisseur d'eau. C'est, dans ces conditions, 
qu'une flore très favorable s'installe essentiellement sur le fond 
(mousses, algues) sans caractère envahissant, sans perturbation des 
courants et sans apparition des macrophytes enracinés, immergés ou 
émergés, envahissants. 
La faune de fond (benthique), qui s'est installée et développée, 
constitue une nourriture endogène importante et particulièrement 
choisie représentée principalement par des éphémères, trichoptères, 
plécoptères, diptères de tailles diverses avec abondance de mini­
moucherons très recherchés par les salmonidés. 
- L'habitat enrichi n'a plus été perturbé : ce fait doit être consi­
déré comme très important car, avec la régulation favorable du débit, 
la nature du fond vif et des parcours, l'habitat, de surcroît enrichi 
et dorénavant non bousculé, remplit admirablement la trinité des 
conditions qui concourent à l'excellence des rivières à salmonidés 
·soit : la présence de zones de reproduction naturelle harmonieuse­
ment réparties permettant une reproduction dans des conditions 
remarqHableS"' avec un taux de résilience très faible, des possibilités 
d'alimentation importantes réparties et de qualité, enfin la présence 
de nombreux abris représentés par les pierres plus ou moins volumi­
neuses disséminées, les roches des contreberges, les biefs. 
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- Dans cet habitat enrichi et non bousculé, qui représente un 
milieu naturel harmonieusement équilibré, la productivité est devenue 
optimale : les conditions de reproduction, alimentation, abris, étant 
remarquablement satisfaites dans des eaux saturées en oxygène 
dissous et particulièrement aptes à la vie des salmonidés ; la popu­
lation des salmonidés est nombreuse, harmonieusement répartie 
dans l'ensemble des parcours, la croissance est bonne malgré le 
nombre ; la pyramide des âges, malgré les prélèvements annuels 
importants des pêcheurs en truites de plus de 18 cm, reste excel­
lente du fait de la richesse en jeunes truitelles très réparties et de la 
particulière méfiance acquise par les sujets dans cette eau transpa- · 
rente qui facilite la meilleure résistance aux pêcheurs. De plus, en 
raison de la qualité des eaux, l'état sanitaire est remarquable au -
regard de l'ensemble des maladies mycotiques, parasitaires, bactérien­
nes, virales, ce qui n'est pas le cas dans bon nombre de rivières à 
salmonidés. 
Pour conclure, la régulation dans uri débit diminué, mais ·suffi­
sant, la transparence des eaux qui a permis à la photo-synthèse de 
s'exercer dans la région ensoleillée, la stabilité du lit à fond vif très 
favorable, ont été très bénéfiques au cours d'eau dont la productivité 
s'est considérablement accrue au regard de la situation à l'amont. 
B) LE. COURS D'EAU COMPORTE UN DÉBIT RÉGULIER, MAIS DEVENU INSUFFI­
SANT POUR MAINTENIR L'ÉQUILIBRE NA TUREL DU MILIEU 
Dans cette hypothèse observée en 1975, l'insuffisance de débit, 
caractérisée par une vitesse trop faible du courant, provoque le mau­
vais entraînement du sable, surtout dans les biefs. Ce phénomènei 
aggravé par le manque d'épaisseur d'eau eu égard à la pente et à la 
vitesse e� présence des deux paramètres permanents de la transpa­
rence des eaux et de l'ensoleillement journalier, favorise, de manière 
très excessive, l'utilisation de l'énergie solaire pour la photo-synthèse. 
Il résulte de ces interactions, un développement des macrophytes 
de néoformation, lesquels, antérieurement absents dans ces cours 
d'eau, s'installent sur les vases déposées, arrêtent les vases en circula­
tion, s'y accrochent par rhizomes, racines, radicelles, les fixent et 
envahissent rapidement les surfaces vitales· du cours d'eau. 
Dans ce milieu, à �ux dures, les végétaux en question ont été 
déterminés comme étant : « Potamogeton densus -., aussi envahissant 
que l'élodée et c Chara fœtida » dont les masses denses inextricables 
s'incrustent de carbonate de chaux insoluble qui les rendent rigides, 
fragiles et cassants. De surcroît, les « Charas • dégagent, dès la sortie 
de l'eau et en les faisant sécher, une odeur forte, désagréable, per­
sistante, susceptible de se communiquer à la faune et directement 
ou indirectement à la chair du poisson. 
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En plus, de ces végétaux indésirables, des touffes cotonneuses 
de chlorophycées filamenteuses apparaissent dans les parties calmes 
et de faible profondeur. 
De toute évidence, l'envahissement de l'habitat par les macrophy­
tes précités conduit rapidement à des conséquences d'ordre mécani­
que et secondairement des perturbations corrélatives de l'équilibre 
physico-chimique et biologique du milieu sont prévisibles. 
- Conséquences mécaniques: c'est l'envahissement des surfaces, 
le ralentissement de la vitesse du courant, le recouvrement des pier­
res, galets, graviers, le colmatage des fonds et des abris aussi bien 
dans les courants qui s'affaiblissent que dans les « pools ». En fait, 
il s'agit de l'étouffement de la couche biogénique. 
Plus des trois quarts des superficies couvertes par la rivière sont 
concernées et perdues, dès la première année, en tant que surfaces 
disponibles pour les salmonidés, pour leur espace vital, leurs caches, 
leur abris, leur nutrition, leur reproduction, leur aire d'élevage 
naturel. Cette situation ne saurait que s'aggraver si les causes per­
sistent. 
- Répercussions sur l'équilibre physico-chimique et biologique 
du milieu : en sus de l'élévation de la température qui peut résulter 
du ralentissement des courants et du manque d'épaisseur d'eau, l'in­
crustation par le carbonate de chaux insoluble des plantes immergées 
est indicative de la formation de carbonate de chaux insoluble aux 
dépens des bicarbonates. Sous l'effet de l'énergie lumineuse de 
l'ensoleillement journalier quasi permanent, la masse des macrophytes 
dégage de l'oxygène en excès le jour d'où élévation du pH vers l'alca­
linité. Au contraire, la nuit, le même masse de macrophytes donne un 
dégagement important de gaz carbonique, ce qui provoque un abais­
sement du pH. 
La solution tamponnée des bicarbonates risque, de ce fait, de 
devenir instable. Si les seuils de pH sont atteints ou dépassés vers 
l'alcalinité, le jour, et l'acidité la nuit, en particulier, dans les zones 
calmes plus sensibles, il peut y avoir danger pour la faune dont les 
poissons. 
On peut dire que l'insuffisance de débit en présence des paramè­
tres: transparence des eaux et ensoleillement journalier, provoquent 
rapidement une détérioration de l'équilibre naturel du cours d'eau et, 
par voie de conséquence, de la productivité, ce qui équivaut à une 
forme de pollution chronique. 
L'ensemble des effets mécaniques stérilisants, de l'envahissement 
par les macrophytes et des répercussions secondaires prévisibles sur 
l'équilibre physico-chimique et biologique du milieu peuvent conduire: 
- à la régression rapide de la population des salmonidés, 
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- au déséquilibre des espèces au détriment des salmonidés, 
- à un taux de résilience important de la reproduction et de 
l'élevage, 
- à l'apparition de mauvais goût sur les poissons, 
- à des modifications défavorables de la faune du point de vue 
alimentaire et de l'innocuité, 
- à l'apparition possible de maladies diverses non signalées dans 
le cours d'eau. 
En bref, l'insuffisance de débit entraîne une succession de phéno­
mènes défavorables pouvant aboutir à la destruction, à court terme, 
de l'équilibre du milieu naturel, à la détérioration de la productivité, 
de la pêche, de la qualité de l'environnement, tous éléments qui 
s'inscrivent dans la détérioration de la qualité de la vie. 
CONCLUSIONS 
A partir d'observations sur le terrain portant sur le comporte­
ment d'un cours d'eau de montagne à salmonidés restitué, en partie, 
en aval d'une retenue de barrage, il nous a été possible d'apprécier, 
en présence de facteurs permanents représentés par la transparence 
des eaux et l'ensoleillement journalier : 
1) le caractère très bénéfique, pour l'équilibre naturel et la pro­
ductivité du cours d'eau en salmonidés, de la régulation du cours 
d'eau dans un débit diminué, mais suffisant, 
2) les conséquences perturbatrices, à court terme, pour l'équili­
bre naturel et la productivité du même cours d'eau, d'une mauvaise 
régulation de celui-ci dans un débit insuffisant pour permettre un 
bon entraînement des vases et préserver des excès de la photo­
synthèse. 
Ces observations nous conduisent à appeler l'attention sur cet 
aspect particulier de la pollution dont les conséquences peuvent être 
considérables, puisqu'il s'agit bien d'une détérioration du cours d'eau 
pris dans son ensemble. 
Il est très vraisemblable que les observations faites sur un cours 
d'eau alpin, sont susceptibles de concerner d'autres cours d'eau dont 
les conditions seraient similaires, ce qui confère une grande impor­
tance à la régulation technique des débits en fonction des paramètres 
permanents dans les cours d'eau restitués en aval des retenues. 
Remarquons que la définition actuelle de la pollution des eaux 
prescrite par la loi n° 64.1245 du 16 déc. 1964, ne vise que les qualités 
intrinsèques physiques, chimiques, biologiques ou bactériologiques 
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des eaux. Par contre, cette définition ne vise pas les détériorations 
des équilibres naturels des cours d'eau dues à des facteurs quanti­
tatifs, notamment le débit, en fonction de paramètres susceptibles 
d'influencer l'équilibre des milieux naturels et la productivité dans 
le sens de l'amélioration ou de la détérioration. 
Pour ces motifs, iJ nous paraîtrait souhaitable, à l'évidence, 
puisqu'aussi bien la régulation des cours d'eau, en aval des retenues 
des barrages, dépend de l'homme, de prendre en considération, 
�omme une forme de pollution, la détérioration des milieux naturels 
tenant au débit restitué en présence des paramètres permanents 
précités et de veiller que débit et équilibre du milieu naturel soient 
conciliés. 
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••• 
MM. GUILHON, JACQUET, SENTHILLE prennent la parole. 
M. GUILHON : M. FLECKINGER pourrait-il nous préciser sur quel cours d'eau et 
en quel lieu ont été faites les observations rapportées dans sa communi­
cation? 
M. FLECKINGER : Sur la Durance en aval de la retenu.-: du lac de Serre­
Ponçon, avant 1975 et en 1975. 
